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Une montagne de gravas, de ferraille et de déchets s’amoncèlent au milieu 
des arbres et sur les champs d’un agriculteur. Jeté là par des entreprises ou 
des particuliers il y a deux ans, le coup du nettoyage est estimé aujourd’hui 
à 2 millions d’euros. Jean-Paul Jeandon est  le président de l'agglomération 
de Cergy-Pontoise : « Il fallait qu’on trouve un système qui permet de retirer 
ces déchets sans qu’il y ait de l’argent public qui soit mis d’autant plus qu’on 
était principalement sur des terrains privés. » 

Cette solution c’est l’entreprise ECT qui va l’amener. Elle doit évacuer les 
déchets gratuitement, en parallèle elle se fait payer par les entreprises de 
BTP pour récupérer la terre des chantiers qu’elles ont en surplus. Clara 
Didier est la Chef de Projet au sein de cette entreprise : « Les apports de 
terre vont nous permettre de financer à la fois l’évacuation des déchets en 
2022, et à la fois tout le réaménagement et les replantations qu’on va faire 
en 2023/2024 ».  

La terre n’est pas perdue donc. Les déchets quant à eux sont partiellement 
triés par des spécialistes mais il en reste une grosse partie à enfuir. Jean-
Paul Jeandon reconnait que ce n’est pas la panacée : « Je pense qu’il 

 

« DANS LE VAL-D’OISE, UNE DÉCHARGE SAUVAGE VA 
DISPARAITRE. » 

Une solution semble avoir été trouvée pour déblayer les 6 000 
tonnes déversées en toute illégalité sur les communes de 

Puiseux-Pontoise et Boissy l’Aillerie. 

https://www.lagazettedescommunes.com/journaliste/lena-jabre/


faudrait un certain nombre de normes aujourd’hui  pour avoir des 
constructions avec des matériaux recyclables. C’est ça aussi qui 
permettrait d’éviter ce qu’on vit aujourd’hui avec ces déchets qu’il faut 
enterrer lorsqu’on on ne sait pas les recycler ».  

L’agglomération envisage de mettre en place un système de vidéo 
surveillance sur des terrains vagues pour éviter que de nouvelles 
déchèteries sauvages voient le jour.   

 

 

 


